
  

  
 

 
 
L’histoire de Walter  

 
Domicile: Guin 
Age: 74 
Diagnostic: 2006, cancer des cordes vocales 
Situation familiale: marié 
 
 
 
«J’ai chaussé mes baskets et suis allé m’entraîner»   
 
Walter est champion d’Europe senior en titre de saut à la perche. Une belle performance en soi 
pour une personne de 74 ans, d’autant plus admirable lorsque l’on sait que Walter vit depuis 
son opération du larynx en 2013 avec une ouverture dans le cou, à savoir une trachéotomie qui 
lui permet de respirer.  
 
S’il veut parler, il appuie sur un bouton de l’appareil qu’il porte sous le cou. Il a fallu pratiquer une 
ablation de son larynx, à cause d’un cancer des cordes vocales qui l’a atteint il y a quelques années 
déjà.  
 
Walter explique ainsi le fait qu’il a pu se relever de sa convalescence, reprendre l’entraînement et se 
mesurer de nouveau aux grands sportifs: «Je suis un sportif, un ambitieux qui aime gagner. Lorsque 
je commence quelque chose, je vais jusqu’au bout. C’est aussi de cette manière que j’ai affronté ma 
maladie – je voulais guérir». Et d’ajouter: «Au lieu de sombrer et de m’apitoyer sur mon propre sort en 
ressassant des idées noires, j’ai chaussé mes baskets et suis allé m’entraîner». 
 
Si l’on demande à Walter s’il considère aujourd’hui son quotidien comme étant limité par la maladie et 
ses incidences, il répond par la négative: «Mon quotidien est comme il est. J’ai appris à vivre avec 
quelques restrictions et quelques douleurs, et je ne m’en prends pas au destin». Ce qui est beaucoup 
plus important à ses yeux, c’est que sa maladie lui a appris à mieux écouter son prochain: 
«Aujourd’hui, j’écoute davantage que je ne parle – et c’est un immense enrichissement». 
 
Walter est heureux de son engagement actuel en faveur de la Ligue contre le cancer: «Je peux ainsi 
encourager d’autres personnes touchées et aider la Ligue contre le cancer à récolter des fonds pour 
ses projets». De temps à autre, lorsque des médecins le lui demandent, il rend visite à l’hôpital à des 
patients qui souffrent d'un mal similaire au sien. Il a déjà pu motiver une personne découragée à 
suivre un traitement prometteur. Walter préfère toutefois s’entourer de jeunes gens en bonne santé, 
qui lui servent de modèles, car il en est convaincu: «J’ai encore des projets». Et on le croit volontiers, 
car en sa qualité de sportif, c'est lui qui tient les commandes.  


